








Ecole Venitienwe.

PAUL VERONESE.

L’ADORATION DES MALES.

Sur toile . — Hauteur : 3 pieds 8 pouces . Largeur : 5 pieds 5 pouces.

L/es  figures de ce tableau , qui ont pres de trois quarts de la grandeur
naturelle , sont peintes avec infmiment d’esprit.

La Ste* Vierge , avec le costume qu ’on lui donne ordinairement,

tient le divin enfant sur ses genouxj mais cette attitude a un caractere

original qui lui est propre . Derriere Stß» Marie , on apercoit St * Joseph,

qui s ’appuie sur lepiedestal d’une colonne , et contemple cette scene avec

une joie interieure . Un brillant rayon de l ’etoile , qui a precede les Ma-

ges , repand sur l ’enfant Jesus une belle lumiere . Le plus age des trois

Mages a depose sur la marche du piedestal un vase d’or , rempli de pe-

tits lingots d ’or brillant , et s ’est agenouille pour adorer le jeune Dieu.
Sa tete blanche est venerable ; son manteau de brocard d ’or est ^ juste

comme un costume de pretre : la doublure du manteau , qui se releve

sur le dos , est blanche , et le peu que l ’on apercoit du vetement de des-
sous est de couleur vert fonce.

Le second des Mages , un Roi negre , s ’inclinant avec respect devant
l ’enfant Jesus , tient de la main dröite un vase d ’or , rempli d ’encens,

et de la gauche son sceptre renverse . Sa tete est couverte d ’un grand

turban blanc , qtii se termine par une pointe d ’or . Son vetement de des-
sous est vert fonce , et son manteau , de la meme couleur , est richement

fourre d’hermine . Derriere ce Roi est un jeune negre , qui a les yeux

attaches sur la mere de Dieuj il tient la bride d ’un chameau , qui leve
avec soin sa tete au - dessus de la balustradc.



Le troisieme desMages , dont le costume cst rouge ' et vert , la
tete decouverte , considere le saint Enfant et tient avec ses denx niains
une cassette d’or , soutenue aussi par nn page habille en satin blanc . Le

guerrier qui est debout a cote de ce Roi est le Peintre lui - meme , qui
s’est souvent amuse a placer de cette maniere son portrait dans ses
tableaux.

k  gauclie , sur le premier plan , est le clieval gris clalr d’un de ccs
Rols j plus , en avant on ne voit un cliien qu ’a demi , et derriere le clieval,
on n’apercoit de son conducteur , qui tient une liallebarde , que los
jambes.

Dans ce tableau , l’artiste s ’est tout permis pour les costumes , afin
de donner l’essor ä son brillant coloris ; mais il arrive de lä que souvent

ses compositions liistoriques ressemblent a des sujets du genre familier.
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